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lades, parmi les aliments maigres, que l'anguille, la truite et
l'esturgeon, et parmi les alimens gras, le dinde, la biche,
l'ours, le cochon et le castor; à juger par leurs succès,
ils sont aussi bons medecins que les nôtres. Ils ne connois-
sent point les remèdes chimiques, ils ne sont que grands
botanistes et connoissent parfaitement les simples. Je ne
crois pas que les médecins des sauvages soient aussi ha-
biles sur le fait de la chirurgie. Ils remettent les os disloqués.
Ils rétablissent les fractures, ils se servent de bandages, mais,
moins adroits quenous, on reste quelquefois estropié. Ils ne
connoissent point l'art terrible et malheureusement néces-
saire des amputations. Ils guérissent les blessures qui ne sont
pas considérables, en suant. Ils donnent aussi des tisannes
à leurs blessés. Ils ont des tisannes adoucissantes pour les
maux de poitrine; aucun usage du lait; leur sagamité, qui
est une préparation du blé d'Inde, fait une nourriture légère
et rafraîchissante. Ils ont aussi une tisanne qu'ils regardent
comme un très-bon dissolvant de la pierre et des matières
graveleuses.
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